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Les usagers d'ecstasy recherchent la sensation d'énergie, de performance et la suppression de leurs
inhibitions (les blocages, les défenses et les interdictions tombent). À l'effet de plaisir et d'excitation
s'ajoute une sensation de liberté dans les relations avec les autres...

L'ecstasy provoque tout d'abord une légère anxiété, une augmentation de la tension artérielle, une accélération
du rythme cardiaque et la contraction des muscles de la mâchoire ; la peau devient moite, la bouche sèche. 
 
 Suit une légère euphorie, une sensation de bien-être et de plaisir. Elle s'accompagne d'une relaxation, d'une
exacerbation des sens et d'une impression de comprendre et d'accepter les autres.
 
 L'usage de l'ecstasy provoque une déshydratation de l'organisme, d'où la nécessité de maintenir une
hydratation suffisante, surtout si le consommateur se trouve dans une ambiance surchauffée et fait un effort
physique important.
 
 Il arrive que l'usager ressente, trois ou quatre jours après la prise, des passages à vide qui peuvent provoquer
des états d'anxiété ou de dépression nécessitant une consultation médicale.
 
 Une consommation régulière et fréquente amène certains à maigrir et à s'affaiblir ; l'humeur devient
instable, entraînant parfois des comportements agressifs. 
 
 Cette consommation peut révéler ou entraîner des troubles psychiques sévères et durables.
 
 En cas d'association avec d'autres substances, les risques sont accrus. Les risques de complication semblent
augmenter avec la dose "gobée", la composition du produit et la vulnérabilité de l'usager. 
 
 Les personnes qui suivent un traitement médical s'exposent à des effets dangereux, à cause des interactions
médicamenteuses qui risquent de se produire, notamment avec l'aspirine, certains médicaments anti-VIH et
certains antidépresseurs.
 
 La consommation d'ecstasy est particulièrement dangereuse pour les personnes qui souffrent de troubles du
rythme cardiaque, d'asthme, d'épilepsie, de problèmes rénaux, de diabète, d'asthénie (fatigue) et de problèmes
psychologiques.
 
 Les travaux scientifiques établissent une possible dégénérescence des cellules nerveuses dont on ne sait pas si
elle est réversible et qui peut entraîner à terme des maladies dégénératives ou des troubles responsables d'une
dépression.
 
 Ecstasy et dépendance
 Chez certains usagers, l'ecstasy peut provoquer une dépendance psychique. 
 Pour ce qui concerne la dépendance physique, les appréciations varient selon les experts.
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